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Étienne Renaud (56)            
 
 
Une vie par-delà les limites 
 
 
Étienne Renaud est parti brutalement, laissant ses proches atterrés lui dire 
adieu au cours d’un office interreligieux célébré dans les quartiers Nord de 
Marseille, dans la petite église Notre-Dame-Limite. Une dédicace insolite 
correspondant à la personnalité de cet infatigable pionnier du dialogue 
entre musulmans et chrétiens. 
Ainsi prend congé une personnalité hors du commun, alliant à l’exubérance 
de la vie une force intrépide et une simplicité savante dans les rapports 
interpersonnels. 
  
Mille et un talents 
 
« Étienne n’a pas fini de nous étonner », écrit le père Raphaël qui travaillait 
avec lui. Les amis d’enfance évoquent des signes annonciateurs d’un destin 
hors limites : une acuité visuelle de Sioux, une capacité d’écrire des deux 
mains et dans les deux sens, une rapidité et une habileté confondantes en 
dessin. 
Nous pensions notre ami indestructible, il alliait la force à la grâce et était 
revenu de situations «limites», sortant ainsi dans un éclat de rire d’un fleuve 
infesté de crocodiles. 
Entré à l’X dans les dix premiers, Étienne y approfondit sa vocation religieuse 
tout en réjouissant ses camarades avec l’aide de ses compères de la Khomiss 
par des facéties demeurées célèbres. Ainsi du largage de souris blanches 
parachutistes du haut de la verrière de l’amphithéâtre où se donnait un 
cours de mécanique rationnelle. 
 
Religion, relier et relire 
 
C’est peut-être de son service militaire accompli dans l’Aurès que date sa 
vocation vers l’Afrique. Si Étienne a occupé plusieurs postes au sein de la 
Société des missionnaires d’Afrique (Pères blancs), dont il sera le supérieur 
général  pendant six ans, après avoir dirigé l’Institut pontifical d’études 
arabes et islamiques, cela ne peut rendre compte de tous les fils tissés, de 
toutes les amitiés fortes que sa présence a partout suscitées.              
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 En quête d’un dialogue entre musulmans et chrétiens 
 
La quête d’un dialogue entre musulmans et chrétiens apparaît comme un axe 
de sa trajectoire. Au début de son ministère, après un premier séjour en 
Tunisie, Étienne est envoyé au Yémen, pays encore très fermé. Il est le 
premier prêtre à y résider depuis des siècles. Il noue des liens, il guide les 
passionnés d’architecture yéménite; il travaille dans la compagnie électrique 
de Sanaa et y ouvrira un centre de formation de techniciens. 
Mais il loge aussi dans une maison musulmane, et le respect mutuel est tel 
que c’est à lui que le chef de famille confie sa maisonnée avant de partir pour 
La Mecque. 
  
Habité par un Autre 
 
Sa connaissance de l’Islam sera utile au moment des controverses et des 
incompréhensions qui marqueront le début du XXIe siècle. Depuis cinq ans,  
il était revenu à la base dans sa petite paroisse de Saint-Antoine, dans le nord 
de Marseille, jouxtant une mosquée importante. 
Il reprendra l’idée d’un dialogue possible sans naïveté ni optimisme béat et 
sera chargé du dialogue entre chrétiens et musulmans. C’est de ce respect 
que témoigne l’hommage rendu par l’imam voisin lors de la messe de ses 
funérailles. 
Étienne n’a cherché ni la conversion ni la controverse, mais la fraternité.      
La variété de ses responsabilités : professeur, écrivain public, aumônier, 
supérieur général, ingénieur, la variété des pays où il a vécu et rayonné ne 
suffisent pas à expliquer le caractère radical d’une rencontre avec lui. 
Même pour ses compagnons de Saint-Antoine, il y avait une part mystérieuse 
chez lui, que Simone Weil appelait la grâce et que nos pesanteurs devinent 
sans trop oser s’en approcher. 
  
Une présence d’esprit lumineuse 
 
En 2002, sur un marché africain, Étienne et un ami sont suivis par un 
imposant personnage barbu. Étienne se retourne, son ami l’imite. Surpris, 
l’homme s’arrête pour entendre une sorte de chant simple et vigoureux à 
son adresse. Ce doit être fort et passionnant car il se précipite pour une 
accolade fraternelle. «C’était tout simple, explique Étienne. Je lui ai rappelé 
la sourate qui prescrit au croyant : Mon Frère, ne considère pas seulement   
la face de l’étranger devant Toi, mais pense d’abord à l’âme qu’Allah lui a 
donnée comme à Toi. »   
 
Patrick Bréaud et René Verlhac                                                     
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 Extrait des Statuts de l'Association  
« Les Amis d’Etienne Renaud » 
 
Article 1- Constitution 
 
II est constitué entre les adhérents aux présents statuts et ceux qui y 
adhéreront ultérieurement, une association régie par la loi du premier 
juillet 1901 modifiée et ses textes d'application. 
 
Article 2- Dénomination 
 
L'association a pour dénomination  
« Les Amis d’ Etienne Renaud ». 
  
Article 3- Objet 
 
L’association a pour objet de garder vivante  la mémoire d’Etienne Renaud, 
polytechnicien, devenu passeur et bâtisseur de ponts entre les cultures au 
fil des responsabilités qui lui furent confiées par la congrégation des Pères 
Blancs. 
Responsabilités et services de tous ordres et en tous lieux aussi divers 
qu’auprès des habitants de Sanaa ou d’Alep, qu’auprès des étudiants de 
Rome ou de Tunis  et enfin  avec ses voisins et amis de toutes origines et 
croyances dans le quartier Nord de Marseille où sa vie s’interrompit  
brutalement. 
A cette fin l’Association « Les Amis d’Etienne Renaud » : 
rassemble, diffuse et fait connaitre tout élément utile : souvenirs, textes, 
rencontres, actions et témoignages  maintenant sa mémoire vivante et la 
diffusant. 
favorise par tout moyen : actions  et dons, l’échange et le dialogue entre les 
cultures dans la ligne constante de son action. 
  
  
Article 4- Siège 
 
 Le siège de l'association est fixé : 
Association « Les Amis d’Etienne Renaud » 
Chez Monsieur Pierre Reynard 
38,  avenue de Saint Cloud 

78000 Versailles                                                                                  
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APPEL des Amis d’Etienne Renaud     octobre 2016 
  
Camarade, Ami(e), 
Voici trois ans que disparaissait Etienne Renaud (X56), Père Blanc. 
Nombre de ceux qui l'ont connu, côtoyé et aimé ont décidé de former 
une association dédiée à sa mémoire. 
Dans notre époque chahutée jusqu'au tragique, en perte de repères, 
d'espérance et d'entrain, sa vie simple et toute offerte, jusque « par delà 
les limites », mérite d'être connue et méditée, et le sens de ses actions 
poursuivi au profit d'échanges généreux et apaisés entre les cultures . 
Si tu souhaites t'associer à cette démarche et la soutenir (idées d'abord, 
temps si possible, argent pourquoi pas…), nous t'invitons 
chaleureusement à adhérer selon l'encadré joint. N'hésite pas à diffuser 
cet appel à tes amis et relations. 
Nous avons déjà en projet, avec l'appui du Père Raphaël Deillon, son 
collègue et ami, le soutien multiforme à la continuation d'un des ses 
derniers engagements, dans les quartiers Nord de Marseille. L'assemblée 
générale qui nous rassemblera à Paris  le  8 décembre  2016 au 5 rue 
Descartes, permettra, nous l'espérons, de préciser et d'amplifier tout 
cela. Une invitation à cette réunion sera envoyée prochainement. 
Amicalement  
Le bureau de l'Association des Amis d'Etienne Renaud 
Pierre REYNARD,     Patrick BREAUD,      René VERLHAC 
Président                  Trésorier                   Secrétaire 
X 68 neveu d’Etienne    X56          X56 
 
 
 ASSOCIATION DES AMIS D’ETIENNE RENAUD 
 
Cotisations :Membre :30 € 
                      Couple :  50 €             reçu fiscal (déduction 50%) 
                      Bienfaiteur : 100 € ou plus 
  
Dépôt légal : 11 juillet 2016 
Règlement par chèque à l’ordre de : « Les Amis d’Etienne Renaud » C/O   
Pierre Reynard 
38 av de Saint Cloud  
78000 Versailles       
 reynard@orange.fr   
                                                                                  
      
                           1/4 
 


